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	À mes petits-enfants :

	Floréanne, Clément et Luka.



	



	 

	 

	 

	 

	 

	 

	 

	 

	 

	 

	 

	 

	 

	Il n’y a rien de mieux qu’un rêve pour créer le futur.

	Victor Hugo


 

	 

	 

	 

	 

	Il y a des mots que l’on dit, ceux que l’on chuchote.

	Il y a ceux que l’on tait de peur de faire souffrir.

	Ceux que l’on aime dire pour rendre le sourire ;

	Et ceux que l’on a envie de chanter plutôt que de les dire.

	Des mots qu’on laisse courir sur une feuille de papier.

	Des mots tout doux qui font toujours rêver.

	D’autres mots qui servent à raconter de belles histoires

	Et ceux dits dans le passé qu’on voudrait oublier.

	Il y a surtout les mots que l’on offre à tous ceux qu’on aime

	Pour leur dire merci d’être là dans notre vie.
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	Première partie

	
Mon enfance, mon adolescence
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	Vielverge, la place de l’église


 

	 

	 

	 

	 

	Mon petit village de Bourgogne

	 

	 

	 

	Mon petit village est au bord des bois

	Niché dans la verdure des plaines

	Au milieu des pommiers et des grands chênes

	Lorsqu’au loin, j’aperçois

	Le coq et sa croix

	Juchés sur le haut du clocher d’ardoises grises

	D’étranges tintements comme une musique me grisent :

	L’angélus m’appelle

	Et résonne à toute volée !

	C’est là, de la famille le berceau

	Là où j’ai grandi

	Là où j’ai aimé

	Là où j’ai découvert la vie

	Au milieu des champs, des fleurs et des baies

	Les pieds souvent dans l’eau des ruisseaux

	Attrapant salamandres ou écrevisses

	Admirant le nez en l’air

	Déjà le ciel étoilé d’un bel été !

	 

	Là-bas reposent mes origines

	Dans ce petit village au bord des bois

	Au bord des champs, au bord du cœur

	Entre rus et haies

	Entre ronces et fleurs

	Là-bas j’oublie tous ces tumultes

	Où jeunesse se croit « sage »

	J’entends les voix de mes aïeux

	J’écoute déjà les chuchotements des étoiles

	La nuit venue, la tête levée vers les cieux.
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	Vielverge, vue de la route du cimetière


 

	 

	 

	 

	 

	Le club des « cinq »

	 

	 

	 

	Nous étions cinq enfants, tous frères et sœurs, complices dans nos actes et nos pensées, avec ce même parfum d’innocence et d’insouciance dans le cœur à partager.

	 

	J’étais l’aînée : la responsable mais pas la meneuse du groupe ! Suivaient les éléments mâles aux paroles déjà directives : les « garçons » comme on disait ! Puis venaient les « jumelles », mes deux petites sœurs de quatre années plus jeunes que moi, les petites dernières aux tempéraments fragiles. Je prenais soin de cette couvée comme une petite maman, avec toujours ce sens du sérieux même aux pires de nos sottises que je ne pouvais maîtriser.

	 

	Notre connivence de fratrie espiègle nous a conduit loin sur les chemins environnants la maison familiale ; nous proposant des escapades à petites reines vers la liberté, aux airs d’interdits et de défendus bien souvent ou lorsque nous débarquions pour nous restaurer chez la boulangère, qui doit avoir encore cette image d’un raz de marée gigantesque sur son étalage et toutes ses succulentes « crottes de chameau » disparues en quelques secondes. Aujourd’hui leur goût me paraît vraiment infâme… Mais à l’époque c’était un vrai régal !
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